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I. Théoriser les industries 
culturelles

1. Industries 
culturelles et 
économie politique 
de la communication 



Démarche de BM :

 Relecture critique des écrits de l’école de Francfort
 Positionnement déterminé à la frontière des sciences 

économiques
 Les industries culturelles dans la lignée de l’EPC 

(Economie politique de la communication)

Une approche fondée 
sur l’héritage critique 
– et critiqué par BM –
de l’école de Francfort 
1re génération.
Cf. BM sur Adorno, 
Horkheimer et 
Marcuse 

http://podcast.grenet.fr/podcast/regards-croises-sur-les-
sciences-de-la-communication/?ep=26&chrono=chrono
Ressource non disponible en ligne



http://w3.u-
grenoble3.fr/les_enjeux/pageshtml/art2013.html#supplement

 Une démarche interdisciplinaire en 
SHS (comme les SIC), mêlant 
dimensions politique, socio-
culturelle et – avec une primeur à ce 
dernier terme – économique.

 Une démarche socio-économique, 
mais spécificité d’une approche 
critique : une critique du 
capitalisme au cœur de la réflexion 
(cf. Capitalisme et industries 
culturelles, 1978, rééd. 1984).



Au final, dans la lignée de l’EPC 
(cf. slide suivante), production 
d’une théorisation sur les 
industries culturelles qui va 
bénéficier d’une diffusion 
internationale (« école de 
Grenoble » souvent citée).

Plusieurs ouvrages abordent la 
question et la développent, 
notamment =>
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Théorie des industries 
culturelles 
développée par divers 
auteurs, notamment 
A. Mattelart, BM et 
Yves de la Haye, co-
fondateur du GRESEC 
disparu 
prématurément.

2. Filières et 
modèles 



Fondements de la théorie 
des industries culturelles : 
propositions sur la 
reproductibilité des 
produits culturels, le 
caractère aléatoire de leurs 
valeurs d’usage, l’existence 
d’un fonction centrale 
(éditeur, producteur…) en 
lien avec le travail culturel, 
et enfin 
l’internationalisation.

Une volonté de modéliser pour comprendre les 
mutations des industries culturelles. Pour ce faire, BM 
développe avec d’autres auteurs (P. Bouquillion, Y. 
Combes, P. Moeglin…) des modèles socio-économiques :  
grilles de lecture permettant de comprendre les 
stratégies mises en œuvre par les acteurs des industries 
de la culture, des médias et de la communication.

Modèles qui structurent les filières de la conception du 
produit jusqu’à l’achat final. 



Miège, 
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Filières et modèles : des 
outils méthodologiques 
pour analyser les 
stratégies des industries 
et des politiques 
industrielles.

Ex. cité : l’analyse de la 
mise en avant des 
industries créatives, 
Miège, Bouquillion, 
Moeglin, 2013, p. 76.



Cf. ouvrage suivant, 
nouvelle version 
(gauche), sorti 
janvier 2017



Cf. Les 
industries 
du 
contenu…

De nombreux débats :

- Sur l’évolution des modèles : y a-t-il multiplication comme le 
défendent P. Moeglin ou F. Rebillard ? Ou bien les deux 
modèles « historiques » de l’édition et du flot perdurent-ils 
(position défendue par BM) ?

- Sur le maintien des filières préexistantes. L’évolution des 
moyens de communication (le numérique, notion critiquée 
par BM) entraîne t-elle un redéfinition des filières (musique, 
presse, édition, audiovisuel + jeu video) ? Ou bien celles-ci 
résistent-elles (hypothèse défendue par BM) ?



Des perspectives critiques 
renouvelées autour du paradigme 
de la créativité et des industries 
créatives, mobilisé par les acteurs 
politiques et industriels au 
tournant des années 2010.

P. Moeglin P. Bouquillion

Des questionnements sur les 
industries culturelles, 
médiatiques et 
communicationnelles toujours en 
cours en 2020, avec la parution 
d’un nouvel ouvrage :

La numérisation en cours de 
la société.

=> Industrialisation toujours au 
cœur des analyses, cf. chap. 3 (ci-
contre) et 6
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Deux grandes conclusions – critiques :

=> D’où des questionnements sur les logiques sociales de la communication 


